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F. Antonelli, Scrivere e sperimentare, Marie-Anne Paulze-Lavoisier, segretaria della nuava 

chimica (1771-1836), Viella, 2022, 284 p.  

Marie-Anne Paulze-Lavoisier (1758-1836) a été bien plus que 

l’épouse respectable de son si célèbre mari. Si les historiens des 

sciences ont déjà en partie répondu à cette affirmation, il revient 

à l’étude minutieuse faite par Francesca Antonelli dans ce livre 

de cerner en détail ce que fut son travail et comment elle fut 

bien plus que la première contributrice à la création de ce que 

l’on pourrait appeler aujourd’hui « l’héritage Lavoisier ». 

Car c’est bien la trajectoire particulière de celle qui fut la 

première collaboratrice de Lavoisier (dès l’âge de quinze ans) 

que retrace l’auteure autour de son activité originelle de 

« secrétaire de laboratoire », activité qui dépasse le cadre 

scientifique et revêt également une importance sociale. C’est 

donc sous le prisme de l’écriture scientifique mais aussi de la 

pratique matérielle de l’art d’écrire et de consigner que 

Francesca Antonelli nous emmène à la rencontre biographique 

de celle qui est fut plus que Madame Lavoisier. 

Francesca Antonelli enseigne l’histoire des sciences à 

l’université de Bologne, dans le département de philosophie. 

Elle a effectué sa thèse de doctorat en 2021 sous la direction de 

Marco Beretta « sur les usages de l’écriture par Madame 

Paulze-Lavoisier en tant qu’outil de stratégies de persuasion ». 

Et c’est bien ici l’histoire que nous raconte l’auteure :  Écrire 

pour consigner, écrire pour exister, écrire pour promouvoir et 

convaincre, écrire pour la postérité. En cinq chapitres qui 

décrivent autant les activités de Paulze-Lavoisier, que le 

contexte historique sur le plan scientifique et social, se déroule 

de 1771 à 1836, les différentes périodes de la vie mouvementée 

d’une femme mariée deux fois, veuve et divorcée, emprisonnée, 

désargentée puis à nouveau fortunée ayant échappé aux affres 

de la Révolution, tout autant décidée à être une femme de son 

temps qu’à marquer l’histoire du souvenir de son premier mari 

et à rendre à la postérité son œuvre remarquable à laquelle elle 

a participé. 

Bénéficiant d’un terreau de recherche remarquable, les cahiers 

originels de Lavoisier, le livre de Francesca Antonelli, s’il nous 

fera revivre dans « l’umbra di Lavoisier », rue Neuve-des-Bons 

-Enfants (plan de la maison p. 109), saura aussi nous emmener 

dans d’autres lieux, de l’Arsenal à sa maison rue d’Anjou, 

illustrant au final à quel point, si Marie-Anne née Paulze et 

devenue comtesse de Rumford resta liée à son premier mari, 

Antoine-Laurent Lavoisier.        
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